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par l ’étude des mathématiques,
de h philofophie , & de la jurif-
prudence , il devint fecrétaire
du cabinet du roi d ’Angleterre,
Henri VIII l ’ayant envoyé
dans plusieurs ambaffades , fut
fi fatisfait de les fervices , qu’il
lui donna l’évêché de Londres
en 1522 , 6c celui de Durham
en i ^ o . Tonftal approuva d’a¬
bord la diffolution du mariage
de fon bienfaiteur avec Ca¬
therine d ’Efpagne , & fit même
un livre en faveur de cette
diffolution ; mais dans la fuite
il condamna fon ouvrage , &.
finit fes jours dans une prifon
pour la defenfe de la foi , en
1559 , à 84 ans . On a de lui : I,
Un Traité de l 'Art de compter,
Londres , 1522 , in- foï . II . Un
autre de la Réalité du Corps &
du Sang de J . Ç, dans l ’Eu-
chariflie, Paris , i ? ï4, in - 40,III. Un Abrégé de la Morale
d ’Ariftote , Raris , ifC4,in - 8°.
IV . Çoatra impios Blafphema-
tores Del Prœdeftinationis , An¬
vers , i « 5 , in - 40,

TOPP, ( Antoine ) né 3
Aix - la - Chapelle en 1741 , Jé-
fuite , & après l ’extinélion de
la Société , curé de St . Gangul-
phe à Treves , s’eff occupé à

■1 traduire en allemand plufieurs
bons ouvrages frànçois , & l’a
fait avec fuccès ; enfr ’autres
YAvertiJfement du Clergé de
France de 177^. Motifs de ma
Foi par M . de Vouglans , & c.
On a encore de lui : I . Un
Sermon fur les mauvais livres,
dont on a fait plufieurs édi¬
tions . H . Deux Difiours fur le
Jubilé. III . Plufieurs Pièces de
vers latins & allemands , oh
l ’on remarque de l’aifance , &
une grande pureté de langage.Il tnourut à Treye $ le \ %avril.
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17S3 , d ’une maladie contrat
tée par les travaux d’

un zele
aftif & infatigable pour fes
ouailles.

TORELLI , (Jacques) gen¬
tilhomme de la ville deFano,
& chevalier de l ’ordre de S.
Etienne , naquit en 1608. Ses
talens pour l ’architeélure & la
décoration théâtrale , le firent •
appeller eu France par Louis
XIV , qui lui donna le titre de
fon architeéle & de fon ma-
çhinifte . Il exécuta plufieurs
pièces à machines , entr ’autres
YAndromède de Corneille ; mais
Servandoni a fait depuis des
chofes plus merveilleufes . To-
relli s ’étant enrichi à Paris & à
la cour , alla mourir dans fa
patrie en 1678.

TORF ^ US ou Torïh,
( Thormodus ) né en Mande,
mort vers 1720 , âgé de 81 ans,
avoit fait fes études à Coppen-
hague $c paffé lâ plus grande
partie de fa. vie en Norvège,
C ’étoit un hommefort intégré,
laborieux & très-verfe dans les
antiquités du Nord; ce 8ulj4
fit nommer hifloriographe au
roi de Danemarckpour laNor-
wege . On a de lui : hSirits
Dynaflarum , & région Dénié,
Coppenhague , 1702,01 -4 •é'4
y découvre beaucoupde_

tra¬
vail , de fugacité & de critique.
I ! y prouve que les premier*
livres de YHUloire de Déni;
marck par Saxon le grammai¬
rien , ne méritent prefqu aucune
créance dans ce qui r.e8*rtvl
fuite des premiers rois de 1/
_ _ _ 1. st, loc énneues de*

in - 4”, III. JHijwna
mgicarutti, Coppenhag <ie». 7 s

11cuwn . lv r il T)if-
principaux evencmens. ii '^ J,
fertatio hifiorica de tribus pm-
ûjfrnis Darda repdus,^
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%vol . in - fol . : ouvrage favant,

plein de grandes recherches &
allez exact ; on lui reproche
cependant d’avoir placé dans les
commencemens de cette hif-
roire des événemens peu croya¬
bles : il a pris pour guides les
anciennes Chroniques iflan-
doifes qui étoient peu fûres.
IV . Gronlandia antiqua , feu
veteris Granlandiæ dejcriptio,
1706 , in -SQ : ouvrage eftimé.
V . Orcades , Jive RerUm Orca-

. denjîum hiftoriœ , lib . nx , Cop-'
penhague , 1687 , in- fol . — Il
ne faut pas confondre cet hif-
torien avec Snæbiornus Tor-
Fæus , de la même famille ,
de qui on a Annales omnium.
Prafulum Ijlandiœ, Coppenha-
gue , x6qf» , in - 4".

TORN 1 EL , ( Auguftin ) né
à Novare en 1543 , le fit pafler
dcréleur en médecine , & aban¬
donna cette profeffion pour fe
faire Religieux Barnabite en
1370. 11 fut trois fois général
de Ion ordre , refufa les évê¬
chés de Mantoue & de Cafa ! ,
& mourut le 10 juin 1622 . Il
eft avajntageufement connu par
des Annales Sacri & Profani ,
depuis le commencement du
monde jufqu’à J . C - , epi 2 vol.

jjn - fol . , Anvers , 1620. C ’eft la
meilleure édition . On peut les
regarder comme un bon Com¬
mentaire des livres hiftoriques
de l ’Ancien- Teftament . Il eft
un des premiers qui ont éclairci
les difficultésde chronologie &
de géographie qui fe trouvent
dans les Livres -Saints & dans
les hiftoriens profanes . Son ou¬
vrage eft fait avec méthode , &
écrit avec autant de clarté que
de naturel.
, TORQUEMADA , ( Jean
de) Religieux Doir . inica ’

mj plus
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connu fous le nom de Turrecre-
mata , naquit à Valladolidf,
d’une famille illuftre . 11 eut
divers emplois importans dans
fon ordre , devint maître dut
facré palais , & fut envoyé par.
le pape Eugene IV au concile
de Bâle . 11 avoit déjà affilié k
celui de Confiance en 1414- 11
fe fignala dans l ’un & dans
l ’autre par fon zele contre les
hérétiques . Les modernes qui
ont dit qu’il a porté ce zele
jufqu ’à la cruauté , n’auroient
pas avancé ces calomnies , s’ils
avoient confulté des auteurs
fûrs & inftruits tels que fer¬
reras ( ftifi - d ’Efp . , liv . xii ,
& Mariana ( é/i/r . Htfp . Jib■ 29 ) .'
» Il avoit été , dit Fléchier
» {Hift . de Ximenis ) , confef-
» feur d’ifabelle dès ( on cn-
» fance , & lui avoit fait pro-
» mettre que fi Dieu l ’élevoit
» un jour fur le trône , elle
» feroit fa principale affaire du
» châtiment & de la deftrac-
» tîon des hérétiques , lui re-
» montrant que la pureté &. la
» fimplicité de la foi catholi-
» que , étoit le fondement &
» la bafe d’un régné chrétien,
» & que le moyen de inain-
» tenir la paix dans la monar-
» chie , c’étoit d’y établir la
» religion St la juftice » . La
fuite fit voir combien il avoit
dit vrai (voy . Isabelle , Lim-
borch , Nicolas Eyme-
RICK , 6>c. ) . Il reçut en 1439
le chapeau de cardinal . On a
de lui : I . Des Commentaires fur
le Décret de Gratien , Venife,
1578 , s tom . IL Un Traité de
FEglife & deFautorité du Pape ,
Venife , 1362 , in - fol . III . Ex-
pofitio in Pfalmos , Mayence ,
1474 , in - fol . IV , De corpore
Chrijli contra Mohemos. V. jEx-
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po/ztio in regulam S . BenediSi ,
Cologne , i <>75 » in foi . , avec
le Commentaire de Smaragdus
& c. Ce cardinal mourut à
Rome en 14(18 , à 80 ans , avec
la réputation d ’un homme ha¬
bile dans la théologie de l ’école
& dans le droit canonique.

TORRE , ( Philippe de la)né à Ciudad de Frioul en 16 ^ 7,
montra beaucoup de goût pourl ’étude des monumens de l’an¬
tiquité . Il le fatisfit à Rome ,où il fe fixa . Son favoir lui con¬
cilia l’eftime &. lahienveillance
des cardinaux Imperinli & No-
ris , & des papes Innocent XII
& Clément Xi : ce dernier lui
donna , en 1702 , l ’évêché
d ’Adria . Le peu de reffources
qu

’il avoit pour la littérature
dans une petite ville , ne putdiminuer fon zele pour l ’étude.
On a de lui : I . Monumentave-
teris Anùï , 1700 , in - 4

0 , livre
très - favant . II . Taurobollium
antiquum , Lugduni anrto 1704
repertum , cum explicatione. 11 fe
trouve dans la Bibliothèque choi-
fie , tom . 17e. , St dans le Tréfordes Antiquités de Sallengre . III.
De annis imperii M . Antonii
Aurelii Heliogabali, 1714 , in -4 0.La Torre avoit les connoil-
fances d ’un érudit profond &
les vertus d ’un évêque . 11 mou¬
rut en odeur de fainteté en
I7

TÔRREBLANCA , voyeïVillalpaNDE François.
TORRENT1US, (Herman)

naquit à Swolles dans l ’Over-
Yffel , vers le milieu du iSr.
fiecle , fut profeffeur de rhéto¬
rique à Groningue & enfeigna
les belles - lettres dans fa ville
natale jufques dans fa vieillefie ;il le fit même long - tems étant
aveugle , il mourut vers l’an
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I ÇÎO. On a de lui : I. Des Sût -lies fur les Evangiles des Di¬
manches & Fêtes , Deventer,
1 v 99 . in- S 9 . II . Un Commen¬
taire fur Us Géorgiques de Vir¬
gile , Anvers , 1562 . III . Dic¬
tionnaire Hiflorique & Poétique,Paris , 1 ^ 41 . lia été augmenté
fucceilivement par Charles-
Etienne & Frédéric - Morel.
C ’eft probablement celui - ci
qui a amené celui de Moreri,
IV . Les Hymnes & les Profes
de l '

Office de l ’
Eglife expliqués,Anvers ’

, iqto, & c . Tous ces
ouvrages font écrits en bon
latin.

TORRENT 1US , ( Un-
nius } né à Gand le 8 mars
1525 , alla à Rome , & s’acquit
les bonnes grâces des perfonnes
les plus diftinguées par leur
rang & leurs talens . De retour
dans lesPay s-Bas,Georged 'Au¬
triche , évêque de Liege , le
pourvut d ’un riche bénéfice. 11
mérita de nouvelles dignitéspar
la maniéré dont il s

’acquitta
d’une commiffion à la cour de
Rome , & fut fait fucceffive-
ment chanoine de la cathédral?
de Liege , archidiacre , & vi¬
caire - général de l ’évêque Gé¬
rard de Groesbeck . Philippe II
le nomma à l ’évêché d ’

Anvers^
en 1576. Il s’appliqua avec zele
à réparer les maux que l’héréfia
avoit caufés dans fon diocefe»
En 1594 , il fut nommé à l 'ar¬
chevêché de Malines , mais la
mort l ’enleva à Bruxelles le 26
avril îÇ95 , avant d ’avoir reçu
les bulles . Il laiffa pat fon tes¬
tament fa bibliothèque aux ■Je-
fuites , & de quoi fe former un
établiffement à Louvain . Les
occupations de fon état n®
purent éteindre en lui (ongoût
pour les belles -lettres . On ï 06
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lui plufieurs pièces de Poéfies ,
qui ont été recueillies fous le
titre de Poémata facra , An¬
vers , 1 ^94 ; titre qui né ré*
pond pas à ce que le livre con¬
tient , car toutes les pièces n ’en
font point facrées . Les Poéfies
deTortentius ont beaucoup de
mérite , Tes Odes cependant ne
font point animées de cet en-
thoufiafme qui fait le caraélere
de ce genre de poéfie . Ses Com¬
mentaires fur Horace & fur Sué¬
tone , 1610 , in-fol . , tiennent un
rang parmi ceux des meilleurs
philologues.

TORRENT 1US , ( Jean)
peintre , natif d’Amfterdam en
158g , peignoit ordinairement
en petit , & mettoit dans fes
ouvrages beaucoup de force &
de vérité . Il auroit pu vivre par
fon mérite dans un état aifé &
avec l ’eftimedes honnêtes gens,
fi fon goût pour la débauche
& le libertinage de fon efprit
ne l’euffent perdu . En effet , il
faifoit des peintures fi diffolues,
qu

’elles furent brûlées par la
main du bourreau en 1640 . Il
devint aufll auteur d ’une héré-
fie , qui le fit arrêter , & mourir
dans lestourmensdelaqueftion
la même année.

TORREZ . voycjTuRRiEN.
® EORRICELLI, ( Jean-
Evangélifte ) né à Faënza en
160b , montra beaucoup de gé¬
nie pour les mathématiques.
Envoyé à Rome pour s ’y per-
feélionner , il y fut difciple du
J' . Benoît Cafielli , abbé du
Mont - Caflin , qui le fit con¬
fiante à Galilée . Ce célébré
mathématicien ayant vu le
Traité du Mouvement du jeune
Torricelli , l ’appella auprès de
lui a Florence . Galilée étant
mort en 1641 , Torricelli eut
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unechaire de profeffeur en ma¬
thématiques à Florence , & il
cultiva également la géométrie
& la phyfiqtre . Il perfeéfionna
les lunettes d ’approche ; il fit
le premier des microffopes ,
avec de petites boules de verre
travaillées à la lampe ; il in¬
venta les expériences du vif-
argent , avec le tuyau de verre
dont on fe fert pour les faire ;
on attendoit de nouvelles mer¬
veilles lorfque la mort l’enleva
auxfciences en 1647 , à 39 ans.
Outre fon Traité du Mouve¬
ment , on a de lui : I . Ses Leçons
Académiques , en italien , in -40 ,
t7l <; . II . Opéra Geornetrica ,
Florence , 1644 , in - 4° . On lui
doit , félon toute apparence , la
découverte de la pefanteur de
l’air , qu ’on a vainement tâché
d’attribuer à Defcartes , & plus
vainement encore à Pafcal & à
Rey ( voyeç ces mots) ; il eff plus
certain néanmoins , qu’on lui
doit la théorie de cette pefan¬
teur , que le tube , qui porte
le nom de Torricelli , a fait
connoître d’une maniéré pré-
cife & graduée . Car pour la
pefanteur de l ’air en elle -même,
un philofophe a prétendu en
enlever en quelque forte la dé¬
couverte aux modernes . « On
» fait aujourd ’hui , dit- il , que
» ce que les anciens appel-
» loient horreur du vide , eft
» l’effet de la gravité de l’air.
» Mais qu

’eft - ce que la gra-
1» vité en général , finon l ’effort
w que font tous les corps pour
» refluer vers le centre com-
» mun ? Et qu

’eft - ce qui main-
» tient l’enfemble de l ’univers,
« finon la gravité } La gravité
» affure dont la confervation
» de la nature ; & û la nature
» a une efpeçe d’horreur de fa
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» deftru &ion , elle a horreur
» du vide , qui feroi 't un effet
» néceffaire de la ceffation de
» la gravité . Du refte , il eft
» vrai que les anciens ont
» paru attribuer immédiatement
» à l ’horreur du vide , ce qui
» eft l ’effet immédiat de la pe*
»» fanteur de l ’air . C ’eft une
y> erreur qu’il eft difficile de
» juftifier ; mais elle n’eft pas
» bien grande , comme l’on
» voit , & ne contredit pas
» les intentions de la nature >*.

TORRIGIAN 1 , fculpteur
Florentin , mort vers i55idans
les priions de l ’Inquifition ,
pour avoir mutiléignominieu-
fement une ftatue de laViergefic
de l’enfant Jefus , qu ’un feigneur
Efpagnol ne lui avoit pas payée
à Ion gré . Çe fculpteur qui avoit
d ’ailleurs du talent , étoit ,
comme nous l’apprend Vafari,
un homme extraordinairement
vain , violent & emporté : il
eft à croire que la dégradation
de cette ftatue a été accompa¬
gnée de circonftances odieufes
& de quelques blafphemes pro¬
férés dans cet accès de fureur.
M . Cumberland dans fes Anec¬
dotes des Peintres célébrés d ’Ef-
pagne , & don Palamino Ve-
lalcc dans fon Hijloire des Pein¬
tres , Sculpteurs & Architectes
Espagnols, 11

’ont pas jugé con¬
venable de faire cette obferva-
tion , que l’équité & la vérité
hiftorique femblent demander.

TORY , ( Geoffroi ) impri¬
meur à Paris , natif de Bour¬
ges , & mort en M50 , avoit
d ’abord été profeffeur de phi-
lofophie au college de Bour¬
gogne à Paris .llcontribua beau¬
coup à perfeâionner les carac¬
tères d’imprimerie . Il donna,
fur la proportion des lettres,
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un livre fous le titre de Champ
Fleury Paris , î ^ ig, in -4° ,& depuis in - 8°

, qui fut très-
utile aux typographes . 11 cil
encore auteur d ’une Traduc¬
tion des Hiéroglyphes d ’Horus-
Apollo , in - S 1" ; & d ’un ouvrage
intitulé : Ædiloquittm , feu Di-
gejla circa Ædcs aferibenda,
in - 8° .

TOSCHEL , (Anne ) abbeffe
du monafteredes Bénédiflinss
à Riga , s ’eft lignalée dans le
tems que la feéte de Luther
& de Calvin portoit la cjéfoia-
tion dans les monafteres . Bu-
celin dans les Annales Béné-
di &ines , fait un grand éloge
de cette abbeffe , & rapporte
des preuves étonnantes de fa
fermeté , & du courage avec
lequel elle défendit fes Reü-
gieufes contre des hérétiques
licencieux & corrompus . Elle
mourut en 1 ^ 82 , âgée de 130
ans , terme où elle parvint par
fa lobriété , la pureté de fes
mœurs . le calme & les charmes
de la vertu . Voye{ Haasech.

TOSTAT, ( Al P hon (e) doc¬
teur de Salamanque , né à Ma¬
drigal , devint évêque d’Avila,
fut employé dans les affaires les
plus importantes de l ’Eglife&de

. l ’état ; parut avec éclat au con¬
cile de Bâle , & mourut en I 414 >
à 40 ans . On a de lui : 1. y âs
Commentaires fur la Chronique
d ’Eufebe , Salamanque , ijpfr,
* vol . in - fol . II . De longs Ct>«-
mentaircs fur YOBateuque , les
Livres des Rois , & les Parait-
pomenes , & fur YEvangile as
S . Matthieu . 111 . Traités an 12
tres -fainte Trinité , de TEnjan-
tentent virginal , de la bonne
Politique & c .TaMS fesouvrages
furent imprimés _

à Y ^ i ' '
1596 , en 13 vol , in-fol . >*
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